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EDITO 

Déjà la fin d’un été, très particulier. 
Un été très très chaud, trop chaud. Un été très sec, trop sec (à l’échelle de mon village, il y a eu entre le 
15 août et le 15 septembre, 85% de précipitations en moins entre 2025 et 2026 !). Ce ne sont pas encore 
les dix plaies d’Égypte, mais on s’en approche, au moins pour l’eau qui commence à devenir rare et 
imbuvable, les phénomènes climatiques extrêmes ou…les moustiques !  
Et pourtant…déjà en 1989 avait eu lieu à Bâle un rassemblement mondial du Conseil Œcuménique des 
Églises (COE) autour du thème « Paix, justice et sauvegarde de la création ». Je retiens que dans le 
document final, les délégués des églises se déclaraient « conscients qu’il faut établir une nouvelle 
relation de partenaires entre les êtres humains et la nature. Ils veulent œuvrer pour un ordre international 
de l’environnement ». Plus loin, ils considèrent comme « vital et urgent de comprendre que les 
ressources de la terre doivent être partagées avec les générations futures (§76) ». En conséquence, ils 
s’engagent à « adopter un nouveau style de vie dans leurs Églises, leurs sociétés, leurs familles et leurs 
communautés (§76) ». 
1989, c’était il y a 37 ans ! Qu’avons-nous fait depuis ? Je vous laisse réfléchir… 
Nous savons tous désormais que les rapports des climatologues nous annonçant une transformation  
profonde de notre environnement du fait du réchauffement global, est en train de se produire. 
Serons-nous veilleurs, guetteurs ?... Comme nous y appelle Ézéchiel dans cette courte apostrophe du 
chapitre 3 « Humain, je te fais guetteur pour la maison d’Israël ».  
Saurons-nous, par nos gestes quotidiens, respecter la création, agir pour les générations futures ? 
Saurons-nous, en ces temps de rentrée, de reprise de nos activités diverses, nous engager à nouveau 
pour toujours plus de justice vis-à-vis de tout ce qui est vivant sur cette terre ? 
Il y a tant à faire et nous sommes si peu nombreux, pourrait-on me rétorquer. 
Certes, mais ne nous laissons pas envahir par la désespérance. Comme le guetteur de nuit d’Ézéchiel, 
nous devons nous laisser porter par l’espérance d’un jour qui va finir par se lever, d’une aube qui va 
pointer… 
Sœurs et frères, paroissiens ou amis de passage, profitons de cette rentrée pour devenir à notre tour des 
guetteurs du vivant en nous engageant pour sa préservation, à l’échelle de notre maison, de notre 
quartier, notre commune, notre pays…et même notre paroisse. Un superbe engagement pour le partage 
et la transmission de ce vivant avec et pour les générations futures, tellement évangélique.  
Bonne rentrée à tous et au plaisir de vous voir toujours plus nombreux (il faut toujours espérer !!!) en 
église !  

Denis Turpin – co-président du conseil. 



Assemblée du Désert du dimanche 6 septembre 2026 

Femme, foi, résistance 
Retour sur Marie Durand 

A Mialet, nous nous sommes retrouvés à l’ombre, fort heureusement, chacun avec son petit dépliant ou 
assis sur des vieilles pierres. 
Dans un esprit de recueillement, le culte s’est très bien passé. La pasteure Sandrine Maurot a invité les 
fidèles à communier dans la sérénité. Elle était entourée de pasteurs et de nombreux paroissiens(nes) 
venus de toute la France. 
Une chorale dynamique entrainait les chants de l’assemblée, accompagnée d’une fanfare. 
Des baptêmes ont été célébrés. « Dieu, source de lumière et de liberté, accueille Jérémy et 
Matthieu. Allez joyeux et confiant à la suite du Christ. »  
Deux grands commandements sont rappelés : 
« Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur, de toute ton âme, et de toute ta pensée. » 
« Tu aimeras ton prochain comme toi-même. » 
« Que nous portions les fruits de justice et de paix. » 
« AMEN » 
L’après-midi, une fête commémorative a permis de revenir sur Marie Durand. En 1776, celle-ci s’éteint 
après une vie passée pour plus de la moitié dans l’ombre de la tour de Constance à Aigues-Mortes. Elle 
refusera d’abjurer sa foi et sera le nom de la femme anonyme qui grava dans la pierre le mot 
« RESISTER ». Marie fut elle une héroïne de la foi? Est-elle un symbole de la résistance non violente ou 
encore un modèle pour toutes les femmes opprimées à travers le monde ?  
Tant de questions qui nous rappelle aujourd’hui, des situations douloureuses, de détresse. 
Des femmes, des hommes humiliés, emprisonnés, bâillonnés à cause de leur foi en Jésus-Christ, notre 
Seigneur. 
Ou parce qu’ils résistent face à l’injustice et à l’oppression. Prions pour eux, nous ne les oublions pas. 

Claire O. 

  

  

Le mot du trésorier 
Voici un point de situation sur les finances de la paroisse, à fin août. 
Les recettes sont constituées des contributions régulières ou occasionnelles des paroissiens et par les 
loyers versés par la région, depuis mars de cette année, pour loger les pasteures Edina Pulai, pendant 
trois mois, puis Cécile Plaa.  
A ce stade, les recettes régulières s’élèvent à 2.900€ par mois.  
En face nos charges de fonctionnement et nos engagements vis-à-vis de la région s’élèvent à environ 
3.500€ par mois.  
Comme vous le constatez, nous ne couvrons pas complètement nos charges. Nous devons trouver des 
revenus supplémentaires.  
Les travaux budgétés ont été engagés pour les montants prévus. La porte coupe-feu entre le presbytère 
et le temple, demandée il y a plusieurs années par la commission de sécurité, a été installée début 
septembre. Au-delà du budget, et pour répondre à d’autres obligations de sécurité, le CP a décidé 
d’engager des travaux de remise en conformité de l’installation électrique du presbytère. Ces travaux ont 
été réalisés en août pour un montant de 2.750€ 
L. de Verdière 



Quels chemins pour une prédication à l’emporte - pièce ? 

Quand un paroissien du temple de Villefranche assiste à un culte, il s’installe dans un des fauteuils et fait 
face à un mur vertical aussi large que haut. Ce mur est percé d’une paire remarquable de vitraux colorés 
et paisibles. Loin de rappeler les fondations historiques d’un célèbre mur des lamentations, ce mur 
étonne par la sobriété des images évangéliques renvoyées par chacun des vitraux.  

Notre paroissien est ainsi doucement conditionné à l’écoute de la « Parole » qui va gratuitement lui être 
prodigué. Mais il ne va pas en rester là.  

Animé d’un esprit curieux, le paroissien ne peut se défaire d’une tentation bien connue : celle de chercher 
d’autres issues, d’ouvrir d’autres portes, d’identifier d’autres approches capables de lui conférer une 
singularité dans la recherche du royaume de Dieu sur Terre. Il identifiera en bas à droite de ce mur percé, 
modeste de par sa taille, grossière de par son matériau, une porte secourable. Un discret étui lumineux 
apposé au fronton de cette porte semble indiquer par un signal explicite un itinéraire de sortie.  

À N’EN PAS DOUTER, il ne peut s’agir là que d’une invitation à échapper à toute prédication officielle 
trop assommante ou trop lourde à porter.  

Le paroissien est confronté à un choix cornélien. Soit celui de se laisser entraîner dans le courant d’une 
prédication qui petit à petit, cherche à mobiliser l’attention du fidèle qu’il prétend être. 

Il ne sait plus à cet instant s’il lui faut rester sur Terre et partager la conviction de l’orateur de chaire, 
l’officiel délégué par l’institution.  
Ou si le temps de la libre digression peut s’ouvrir au risque de lui faire perdre le fil du raisonnement 
claironné à haute voix.  
C’est là l’autre choix possible : 
Il lui suffit de fixer son regard sur la modeste porte de secours. Petite porte grande ouverte sur un espace 
caché de courette inondé de soleil. Petite porte activant le tirage d’une cheminée dérobée de l’Esprit , 
promise à de nouvelles révélations paraboliques. 
Le paroissien ne s’interdit plus rien : son esprit, revigoré par cet appel imagé à sortir de la bergerie 
comme à sortir de lui-même et des lieux communs, se nourrit des barreaux d’une nouvelle « échelle de 
Jacob » appliquée pour de vrai au mur d’enceinte extérieur comme pour libérer l’âme des pèlerins 
cultuels. Une prédication intérieure peut désormais agir, se développer de registres en registres, 
épousant si nécessaire le chant vertueux d’une cantate de Bach. 

Le temps passe, et le paroissien se reprend. . . Il renoue le contact avec la réalité du moment. 
L’atterrissage en douceur dans l’enveloppe rassurante de la chapelle lui fait bénéficier d’une 
reconnaissance souriante du prédicateur.  
L’assemblée, grisée par la logorrhée du prédicateur ne s’est pas aperçue de son absence.  

Ce paroissien, comme tant d’autres, a comme Ulysse fait un beau voyage. Il n’aura peut-être pas été le 
seul. 
En quittant la communauté, il espère retrouver la prochaine fois la même sortie de secours susceptible de 
lui offrir le ciel et l’indulgence du prédicateur. 

Pierre Becheret 

 



Un pasteur-tiel? 

Je suis Arthur Gerstlé-Joly, pasteur de l’Église Protestante Unie de France 
depuis six ans. Je suis né à 
Autun, juste après l’arrivée de la gauche à l’Élysée (voilà qui donne un indice 
pour les plus anciens 
d’entre nous !)... 
J’ai vécu dans la ferme de mes parents et expérimenté la vie en paroisse 
« disséminée », profondément 
oecuménique car suivant les catéchismes protestant et catholique. J’ai ensuite 
rejoint la région parisienne 
pour mes études, puis le quartier d’affaires de La Défense où j’ai travaillé comme informaticien pendant 
quinze ans. 
À la faveur d’une crise existentielle, j’ai repris des études, cette fois de théologie, et j’ai terminé mon 
master de théologie en pleine crise covid. De là à penser que je fais de la théologie de crise... Il y a un 
pas que j’éviterai de franchir ! 
Si je devais vous faire une description à la Prévert, j’aime l’exégèse, les jeux de mots, le chocolat, la 
lecture et la montagne. Je suis de taille moyenne, brun, gaucher, trangenre, geek et profondément social. 
Ces derniers mois, j’ai pris conscience chez moi d’une profonde anxiété généralisée, liée au changement 
climatique. J’essaie d’agir à l’échelon individuel depuis un quart de siècle. Je reconnais échouer sur une 
étape qui me semble particulièrement difficile à franchir : me passer de voiture personnelle. L’anxiété naît 
à la fois du constat de cet échec personnel, et de celui de l’absence de toute réflexion systémique et 
sociétale dans nos différentes institutions et administrations... Après avoir lu le récit des créateurs de la 
ferme du Bec Hellouin, mon rêve est de pouvoir créer un jour ma propre forêt-jardin. En attendant, mon 
slogan ? « Plantez des arbres ! » 
Vous l’aurez compris, ma théologie est essentiellement libérale, queer, pour la Création et la justice 
sociale. « Ce que vous faites à l’un de ces petits, c’est à moi que vous le faites » (Matthieu 25, 40). 
Cette année, nous nous retrouverons régulièrement et à temps partiel... Car j’ai diverses missions à 
l’échelle du consistoire. Je me réjouis de pouvoir travailler avec vous et trouver de nouvelles propositions, 
encourager celles qui existent, et dans tous les cas écouter l’Esprit qui murmure à nos oreilles. 

A la recherche des enfants 
Chers frères, chères soeurs, 
Notre paroisse reprend son élan, il ne manque plus que l’essentiel… les enfants ! 
Si vous avez des enfants, des petits-enfants, neveux, nièces, et que vous aimeriez leur faire découvrir la 
Bible,  
n’hésitez pas à nous le signaler. Nous souhaitons vivement faire revivre l’école biblique et le KT, entendre 
à nouveau  
des rires et des choeurs parlés, et pourquoi pas, relancer des cultes familles ?!  
Et si vous avez envie de vous lancer pour les accompagner sur le chemin de la foi, dites-le nous, nous 
serions 
ravis d’en discuter avec vous !  
A.Gotte, co- présidente du conseil. 
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